
Jeudi 17 février 2022 [dans la soirée]

Je me tiens à la porte et Je frappe. N’entendez-vous pas
Mon appel ? Combien de temps Me laisserez-vous gémir

sur le pas de votre porte ? Combien de temps
Me laisserez-vous ainsi dans la misère ?

[LE SEIGNEUR] La saveur, enfant, c’est goûter le Fruit que tu portes et Je
Suis est  en toi  comme en chacun de  Mes enfants  mais,  à  ceux qui
ferment leurs portes et qui cadenassent leur esprit, Je ne puis leur faire
entendre Ma voix. Il m’arrive alors de donner une conversion soudaine,
inattendue, parce qu’en en eux aussi se prépare un accueil sans qu’ils
en soient conscients !
Je suis le Souffrant en l’homme, l’éternel Souffrant qui attend dans le
silence l’éveil de son cœur, le réveil de son âme. La matière a enfermé
l’homme dans le moi égoïste et menteur, mais la matière a été créée
pour  être  illuminée  par  l’esprit  et  être  rayonnante.  La  matière  n’est
vouée à disparaître que parce que l’homme a fermé son esprit,  mais
corps et esprit sont intimement liés et l’âme et le corps sont créés pour
s’envoler ensemble vers la lumière, dans la Lumière.
L’esprit a tout pouvoir sur la matière, mais sans esprit la matière est
inerte  et  sans l’Esprit  elle se décompose. Ton vêtement de poussière
peut être vêtement de lumière seulement si l’Esprit l’habite, seulement
si tu ouvres l’esprit et le cœur à l’Esprit.
Le chemin a été donné.

Regarde-Moi dans le cœur et tu apprendras de Moi le plus bel envol. 
Regarde-Moi dans le cœur et tu goûteras le miel et sa saveur t’inondera.
Regarde-Moi avec amour, avec tendresse, avec abandon et tu verras de-
vant toi le chemin de Lumière ouvert pour toi, comme pour chacun.
Dans  les  profondeurs  Je  suis,  à  la  surface  Je  suis,  tout  autour  de
l’homme Je suis. 
C’est Moi qui suis les ailes de l’envol ! 
Veux-tu apprendre à voler ? Suis-Moi !
Veux-tu apprendre à aimer ? Regarde-Moi et imite-Moi !
Veux-tu apprendre à grandir ? Élève-toi loin des sentiers battus et de la
morale permissive des hommes !

Ma Loi est unique et elle est amour, amour donné, amour sans cesse re-
nouvelé, amour brûlant et amour qui se tait pour mieux vous enlacer.
Seul dans le silence du cœur l’homme entend Ma voix, il perçoit Mon
souffle et Il  vibre alors aux quatre vents ! Puisque J’ai créé l’homme,
comment pourrais-Je l’abandonner ? Dieu fidèle est en chacun de vous,
Dieu fidèle veille. Pourquoi couvrir Mon manteau de pleurs ?1 Pourquoi
êtes-vous si absents, si indifférents, si moqueurs aussi. Ne savez-vous
donc pas encore que l’Amour est en vous et que par mon Je Suis, vous
vivez ?
Ne Me laissez pas seul à l’abandon dans vos demeures. Je me tiens à la
porte et Je frappe. N’entendez-vous pas Mon appel ? Combien de temps
Me laisserez-vous gémir sur le pas de votre porte ? Combien de temps

1) Dans le sens de «pourquoi Me faire pleurer ?»



Me laisserez-vous ainsi dans la misère ? Je suis la Lumière du monde et
vous restez aveugles, enfermés dans la ténèbre de vos cœurs, dans votre
rationalité. Ne Me dites pas «donne-moi une âme rationnelle» car c’est
alors au démon que vous vous adressez !
Moi Je vous ai donné une âme de lumière, une âme qui resplendit dans
la ténèbre, mais vous l’avez laissée à l’abandon, vous avez mis autour
d’elle murs et avant-murs et vous l’avez laissée végéter sans un rayon de
lumière pour la réchauffer. Vous l’avez piétinée, refoulée, ignorée, com-
battue, délaissée. Vous lui avez fermé la porte de votre cœur et vous
l’avez enfermée dans les sous-sols de vos demeures, là où le froid et le
rance l’ont violée, abîmée. Vous l’avez séquestrée dans les profondeurs
de votre moi égoïste et pervers, vous l’avez encerclée de mille démons de
luxure,  de  suffisance,  d’arrogance.  Qui  viendra  vous  délivrer  en  les
temps qui viennent, qui sont déjà là et qui verront la persécution de
Mon Église et de Mes Lois ? Il vous faudra bien prendre le chemin du
calvaire pour retrouver la croix, la Croix qui mène au Baptême suprême.

Ô enfants, combien Je pleure sur votre ignorance, combien Je pleure
sur vos refus ! Vous allez souffrir et vous souffrirez parce que vous avez
fermé l’oreille à l’Amour que Je suis et qui vous appelle. 
Vous avez renoncé aux lois de l’Amour pour prendre le chemin de la
Bête. Vous avez vendu vos âmes aux plaisirs du monde. Que restera-t-il
de vous ? Des ossements desséchés, voilà ce que vous êtes devenus !

Alors, Je briserai le vase d’argile que vous êtes et Je mettrai en vous
Mon Esprit, afin que vous reveniez à Moi et que vous recouvriez la vue,
celle que Je vous ai donnée pour M’aimer et M’adorer, pour Me recon-
naître comme votre Dieu d’amour qui vous ai créés à Mon image et à Ma
ressemblance, afin que vous viviez dans l’abondance et que la sagesse
soit votre compagne de route. Il vous faudra passer les blancs manteaux
rouge sang pour retrouver le chemin de Lumière. La dernière épreuve,
l’ultime épreuve douloureuse verra naître en vous la Croix de Lumière.

Ne vous abaissez pas devant l’Adversaire, mais gardez vos cœurs haut
levés en le Soleil de votre Dieu qui chaque jour vous appelle pour vous
prendre en Sa Lumière et éclairer vos routes de Son parfum. 
Enfants, entendez Mon appel. Suivez-Moi, c’est Moi qui suis le joueur de
flûte, à son appel accourez et marchez à Ma suite. J’ai  pour vous le
Royaume à vous donner. J’ai pour vous des greniers de blé doré : Ma
Parole de lumière pour vous guider sur le chemin. 
Je suis le Chemin, Je suis la Vérité, Je suis la Vie ! Qui Me suit ne
marche pas dans les ténèbres mais il a la Lumière de la Vie.
Vous êtes tous Mes promis. Abandonnerais-Je un seul de Mes enfants ?
J’ai donné Ma vie pour chacun des enfants de Mon Père, pour chacun
de Mes petits, J’ai versé Mon Sang pour que le vôtre soit de vermeil ! Re-
levez-vous, réveillez-vous, il n’est plus temps de dormir, le glaive vient !
La faux du fossoyeur amassera le blé mort qui sera jeté au feu, il ne res-
tera rien d’impur sur la terre des Vivants.

Enfants, éveillez-vous, relevez-vous! La lutte sera féroce, la lutte est tou-
jours féroce. Jetez l’ancre en Mon Cœur et Je veillerai sur vous et Je
vous délivrerai des fossoyeurs.



Venez à Moi, Je vous attends, à l’abri en la grotte de Mon Cœur Je pren-
drai soin de vous et J’éveillerai vos âmes à la Splendeur éternelle !
Enfants, soyez fidèles, Mon amour vous attend, l’Amour fait le siège aux
portes de vos demeures.

Enfant, reste en Mon Cœur, Je t’ai appelée, veille, sois fidèle ! Regarde-
Moi, aime-Moi, berce-Moi et en retour Je bercerai ton cœur en Ma mélo-
die d’amour. 
Je Suis Celui qui Suis, Je suis Celui qui a dit oui.
Ne crains pas, Mon parfum est amour et la paix entre en ta demeure.
J’ai  répondu à  ton  appel  car  tu  M’as  appelé  sans  même  que  tu  le
saches. Tu as mis tes pas dans les Miens et Je t’ai gardée afin de t’ac-
compagner, pour que Mon pas dans le tien soit Mon pas pour d’autres
qui liront et ainsi Me verront Vivant, Présent.

Je suis toujours avec vous, Je vous accompagne tous.

Endors-toi maintenant dans la paix de Mon Cœur que Je te donne. 
Demain verra l’aurore du nouveau fruit donné.
Prends Ma paix, elle bercera ton sommeil et de Mes lèvres Je t’enseigne-
rai dans le silence de la nuit, en le silence de ton cœur dans le sommeil
de l’homme.

J’ai marqué ton front de Mon signe et tu Me suivras. Dans le silence
toujours  tu  M’appartiendras.  N’est-ce  pas  Moi  qui  décide ?  Suis
l’Agneau que Je suis, Je te montre la voie du silence, l’abnégation du
petit homme. Ta plume est Mienne, tu n’es que transcripteur.

Endors-toi dans le silence de la nuit, Je veille.


